
66 LA MERE ET L'ENFANT

*e n'est pas le rayon de soleil perçant
la fenêtre fermée et jetant sur tout cela
une légère teinte de clarté, mettant au
front (le la mère comme une auréole
accordée cn récompense à la vertu du
f'oyer ;-vertige d'une dlemi lumière,
ivresse dui parfin, richesse du luxe, ce
n'est rien le tout cela qui fait la solein-
inté du spectale,-c'est la mère, c'est
l'en fant !! C'est pourquoi il est toujours
le même, toujours grand partout, chez
le pauvre comme chez le riche, dans les
haillons qui le voilent à peine, comme
dans les somptueuses étoffes qui sem-

lent ehercher à le dlérober au regard.
On a écrit le bien belles choses

sur la tendresse <lu père cette teil(resQse
résrvée., contenue, mais délirante
dans un mutisme presqu'al)solul ; mais

qui nous dira la tendresse dela Ière, à

partir le la prem i('ère impression (le
l'amour conçu, jusqu'au premier cri (le
l'amour vivant, qu'elle voit, qu'elle
caresse; à partir du premier cri entendu
jusqu'à la première sylIabe prononcée,
le premier mot compris ; à partir.de la

première conversatioi silencieuse avec
le dernier arrivé, jusqu'au Verbiage

intarsable qui les occupe bientôt tous

les deux ; à partir du premier regard

du premier sourire jusqu'aux premières
anxiétés du sommeil prolongé, jusqu'au

désespoir des premières larmes versees;

à partir de la première chute sur le
parquet, jusqu'aux premiers pas fermes

(le la première promenade.
C'est cette tendresse seule toujours

solliciteuse et intarissable, qui VOUS

empoigne sur le seuil decette ebambre

entrainée irrésistiblement par le

désir de voir, de contempler, retenue

par la crainte (le fairepeur . . laux

oiseaux (lans leur nid ! Eh bien !

ehère leetrice, cette douce chose (lui

fait battre le cœur de l'homme et le

vôt re, nous venons vous d enider

(le vous en priver le plus possible, d'en

user, dans tous les cas bien modéré-

ment.
A la naissance <'un enfant chez les

Ilomainîs, ou suspendait des fleurs de-

vant la maion, et celui qui se permet-

tait le trouler son repos était puni

sév ment.
N ous ne demanderons pas aux légis-

lateurs de lotre province (le rappeler

la loi romaine parmi nous, mais croyez-

le biel, cette femme, cette voisine, cette

amie, cette mère, elle a besoin de la

plus indolente tranquilité et retardez.
le plus possible la visite d'amitié ; c'est

tout ce que nous voulons vous <lire

aujourd'hui.
(à suivre)
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De 1820 à 1870 seulement, il est mort en France cinq millions de nour

rissons. Y-a-t-il lieu maintenant de s'étonner si la France, autrefois prospère
sous le rapport de l'accroissement rapide et considérable de la population, est
tombée aujourd'hui au dessous de toutes les nations qui l'entourent.


